
Si les athlètes féminines brillent de plus en plus sur les podiums, leur corps 

paie souvent un lourd tribut. Entorses de cheville, ostéoporose précoce, 

incontinence urinaire ou RED-5: les spécificités physiologiques et sociales 

des sportives imposent une prise en charge radicalement différente. 

Pourtant, les stéréotypes persistent, l'encadrement reste souvent pensé 

pour des hommes, et les modèles féminins manquent cruellement. En 

complément de l'interview de François Delvaux, le Dr Langinier, fort de 

ses observations cliniques et des données scientifiques récentes, met en 

lumière les inégalités persistantes dans le sport féminin et propose des 

pistes concrètes pour une pratique enfin inclusive. 
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